
 

 

Mot du Professeur Salim Daccache s.j., Recteur de l’Université Saint-Joseph, à 

la dix-huitième rencontre annuelle du Centre (CZB), le samedi 29 juin 2019, à 

12h30, à Taanayel.  

 

Dans notre rencontre aujourd’hui, je voudrais vous exprimer mes souhaits amicaux d’avoir 

répondu à notre invitation pour que nous nous rencontrions, partenaires du Campus universitaire 

de l’Université Saint-Joseph à Zahlé et à la Bekaa. C’est une rencontre qui nous réunit, autorités 

civiles et religieuses, directeurs d’Établissements scolaires et d’Associations, présidents 

d’entreprises et responsables de la société civile, car l’enseignement, qu’il soit supérieur ou 

scolaire, est une affaire concernant toute la nation, car il s’agit d’une cause portée par toute une 

nation et constitue la richesse de toute cette nation et son capital. Ensemble, nous portons cette 

cause, que ce soit dans les moments ordinaires de la vie ou dans les crises difficiles que nous 

subissons, et surtout quand la crise socioéconomique concerne les affaires essentielles de la vie, 

entre autres la santé et l’enseignement. Je dois donc vous adresser tous mes remerciements, de tout 

mon cœur, pour votre collaboration avec la direction du Campus universitaire, ici même à Taanayel 

et à Zahlé sur plusieurs niveaux pour réaliser les objectifs pour lesquels il fut fondé depuis 40 ans 

et quelques années diplômant des milliers de spécialistes travaillant dans plusieurs domaines pour 

la croissance socioéconomique à Zahlé et à la Bekaa. 

Parmi les réalisations accomplies par l’université dans cette chère région, comment ne pas 

mentionner, étant au quarantième anniversaire de l'Ecole supérieure d'ingénieurs 

d'agroalimentaires que vous connaissez et que vous estimez pour ce qu’il a fait et continue à faire 

en préparant à un haut niveau les spécialistes en agronomie. Je voudrais vous révéler ce que m’a 

dit un jour le P. Ducruet qui était le fondateur de cet Institut, il a dit : « Je voudrais que cet Institut 

soit, dans le cadre de l’université, comme le bijou dont l’éclat brille et est diffusé à tous car il va 

former les ingénieurs spécialistes, et je tiens à dire qu’il forme les meilleurs ingénieurs agronomes 

aujourd’hui et demain. Cet Institut doit être au service d’un secteur qui fait vivre des millions de 

personnes au Liban, en Syrie, en Égypte et dans d’autres pays, afin de fructifier cette agronomie 

et lui donner son droit et pour qu’elle donne les meilleurs produits et procure au cultivateur, à 

l’agronome et au chercheur ce qu’ils méritent suite aux efforts qu’ils ont déployés à la sueur de 

leur front. J’ai voulu que cet Institut se situe dans la Bekaa pour que ses étudiants et ses diplômés 

soient un instrument stratégique pour développer ce pays, cette plaine et ces collines fertiles ». Les 

mots du P. Ducruet sont toujours vivants dans la mémoire comme dans le travail quotidien pour le 

bien et l’importance de l’agriculture dans notre économie nationale. 

Vous savez, chers amis, que certains diplômes délivrés dans le domaine de l’éducation et au Liban 

sont le résultat d’un courtage, et c’est ce dont nous avons été témoins ces derniers mois. Notre 

position dans le domaine de l’octroi de diplômes est bien connue et nous ne nous en éloignons pas, 

c’est celle de délivrer les diplômes à ceux qui les méritent et que la qualité supérieure et le bon 

niveau constituent la règle et le fondement sur lesquels se base l’octroi du diplôme. 
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C'est vrai que la qualité est chère mais son rendement est plus que bien. Parce que nous voulons la 

qualité, nous sommes allés chercher l'accréditation internationale de nos programmes à l'université 

auprès l’une des meilleures agences internationales, l'agence Aquin (AQUIN), et nous l’avons 

obtenue au mois de mars dernier. Parce que nous voulons de la qualité, la faculté centenaire 

d’ingénierie et, avec elle, l’École supérieure d'ingénieurs agroalimentaires se sont rendus en 

Amérique où ils ont demandé l’accréditation de la plus importante agence d’accréditation des 

programmes d’ingénierie, l’agence ABET, et elle l’a obtenue depuis des mois et sans aucune 

remarque. Et parce que la qualité est notre voie et notre choix, nous vous invitons à vous 

embaucher dans la qualité en sélectionnant les cadres et les spécialistes détenteurs des meilleurs 

diplômes. Avec la qualité, l'étudiant est un gagnant, vous êtes gagnants, l'université est gagnante 

et le pays est gagnant. 

Le dernier mot concerne la solidarité entre l’université, ses étudiants et leurs familles. Il est vrai 

que nous sommes une institution privée, mais notre mission est nationale consiste à servir cette 

nation, son développement et son devenir vers la sécurité et la paix, et consiste aussi à combattre 

l’ignorance. Notre histoire témoigne en notre faveur et, aujourd'hui, comme hier, et discrètement, 

nous aidons des milliers d'étudiants à terminer leurs études et à obtenir leur diplôme grâce à des 

milliers de subventions et d'aides financières, et nous continuons dans cet esprit surtout pour les 

étudiants de l’École supérieure d'ingénieurs agroalimentaires dans la mesure où, dans son 

quarantième anniversaire, nous attribuons plus d'une bourse à d’excellents (es) candidats (es) de 

la première année. 

Toutes nos félicitations à cette occasion aux superviseurs du Campus et de l’Institut, à sa directrice, 

Dr Maya Sarkis Kharrat, à tous les membres de l’organisme éducatif et administratif, ainsi qu’à 

Zahlé, la Bekaa, l’Université et l’Ecole supérieure, et enfin, nos félicitations les meilleures à notre 

pays, le Liban. 


